UNIVERSITÉ DE PARIS I (Panthéon-Sorbonne)

Deuxième année de DEUG

Droit Civil : Les Obligations

Cours de Monsieur le Professeur Philippe DELEBECQUE
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Las du tumulte parisien, Frédéric M., oenologue de formation, décide de retourner à la terre et souhaite faire l’acquisition d’un mas en Provence. Emballé par un vieux moulin situé sur le Mont Ventoux, il signe avec l’agent immobilier Romain P. un « compromis » renfermant la clause suivante: «  les parties déclarent réserver la vente définitive à la réitération de leur engagement par acte notarié ». Frédéric M. souhaiterait se défaire de cet immeuble, car il a découvert, d’une part, qu’il ne s’agit pas du moulin jadis habité par Alphonse Daudet (Romain P. le lui avait affirmé au cours de la visite), et, d’autre part, qu’une parcelle plantée en vigne, coloriée en jaune donc englobée dans les terres cédées sur le plan présenté par Romain P, ne fait pas partie intégrante du terrain vendu. S’agissant de vignes classées dans le territoire de l’appellation Baumes de Venise, la valeur de la propriété est de ce fait inférieure à ce qu’il pensait, même si, globalement, la surface du terrain vendu est bien celle mentionnée dans le compromis. De plus, le terrain, sans la partie coloriée sur le plan, est composée de parcelles morcelées, incluant des parcelles appartenant à des tiers, et non une propriété d’un seul tenant.


Frédéric M a appris que la cave coopérative de Baumes a manqué à sa parole. En effet, il avait envoyé son C.V. au Président de celle-ci, qui lui avait gentiment répondu: « Je vous engagerai si l’actuel caviste, René N. vient à nous quitter ». Or, René N. a été licencié pour motif économique; toutefois, en réalité, son congédiement est fondé sur le fait qu’il buvait trop pendant le temps de travail.


Frédéric M., au cours de la foire de Carpentras, est séduit par une belle fontaine surmontée d’une statue qui agrémenterait son jardin. La vendeuse, Alida R., lui dit « c’est Andromaque ». Frédéric M. apprend par la suite qu’il s’agit d’une copie du David de Michelange, et, ensuite, constate que la fontaine est sculptée dans un matière qui se délite sous la pluie. Frédéric M., bon technicien mais dénué de toute culture artistique, pensait qu’elle était « en dromaque », pour lui, une variété de marbre. Il souhaite obtenir l’annulation de cette acquisition.


L’embrayage du tracteur de Frédéric M. Fonctionne mal. Il signe un devis présenté par le concessionnaire Renault, Jean A., d’Avignon pour un montant total de 15.000 F. Au moment de reprendre son tracteur, Jean A lui présente une facture de 25.000 F, au motif que le prix des pièces détachées a entre temps augmenté par rapport au prix figurant sur le catalogue et qu’il a passé plus de temps que prévu pour le réparer. 


Afin de se remettre de ses émotions, Frédéric M. s’offre une cure de thalassothérapie au Cap d’Agde. Deux jours après son arrivée, il doit l’interrompre à la suite d’un incendie qui a détruit l’établissement thermal. Il demande le remboursement des frais payés intégralement d’avance de la cure et ainsi que du coût de son déplacement. De plus, il a contracté une allergie en raison de produits contaminés servis au cours du repas pris le premier soir.


Son ami, Sylvain F., n’est guère mieux loti : une agence de voyages lui réclame paiement du solde du prix d’un billet d’avion Paris - Saint Denis. Dans un premier temps, Sylvain F. a sollicité des délais de paiement. En réalité, il n’est pas satisfait de son voyage : l’avion a eu un tel retard que Sylvain F. a manqué un important rendez-vous d’affaires. Sylvain demande à Frédéric M. s’il peut encore agir.


Frédéric M. vient vous consulter afin d’obtenir de votre part le meilleur conseil sur chacun de ses problèmes.
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